
FACE AUX REGARDS DES AUTRES: LES GRANDS BRÛLÉS DE LA FACE  


Dans une société marquée par le « poids des apparences », le corps 
devient un véritable enjeu dans différents domaines de la vie sociale: 
emploi, vie affective, etc. 

Cette recherche s’intéresse à l’expérience vécue de personnes 
présentant des séquelles de brûlures au visage. La cicatrice sert 
d’analyseur du rapport au corps, aussi bien pour les personnes 
concernées que pour les personnes qui les voient (au travers de 
leurs réactions).
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Les fictions, les médias viennent renforcer certaines représentations 
véhiculées à l’encontre des grands brûlés. En raison de leur 
« défiguration », ils seraient condamnés à une véritable mort sociale. 
Cependant, les progrès de la médecine permettent de plus en plus de 
faire survivre des personnes brûlées, même si elles sont pratiquement 
entièrement brûlées (plus de 95% de la surface corporelle).

Mais, peu de données existent sur l’expérience vécue de grands 
brûlés face au regard des autres. Notre recherche entend combler cette 
lacune
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Cette recherche a permis de thématiser l’inconfort interactionnel 
qui survient en présence d’un grand brûlé. 

Une personne dérogeant aux normes d’une apparence normale, 
voire acceptable suscite des réactions contrastées allant de 
réactions patentes (remarques, regards insistants, …). 
à des réactions plus subtiles (réserve morale,…). 
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Les grands brûlés mènent une véritable lutte pour la 
reconnaissance. 

Une lutte « contre » l’assignation à être une personne 
infrahumaine. 

Une lutte « pour » faire reconnaître leur souffrance, pour que 
celle-ci soit valorisée. 

 
Si l’attention à été portée sur l’expérience vécue de grands brûlés, 
l’objet n'est pas « confiné » à ce groupe. Il s’ouvre ainsi à toute 
personne dérogeant à tout groupe d’individus stigmatisés par 
rapport à une norme corporelle.  
Ces données permettent également d’adopter une posture plus 
critique sur des éléments souvent mobilisés pour justifier certaines 
chirurgies réparatrices, notamment la greffe de la face.
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« Regarde comment elle est brûlée,
elle est horrible »

Alexandre Dubuis, doctorant (thèse sous la dir. du Prof. F. Panese) 

Contact: alexandre.dubuis@unil.ch

«j’en ai marre, laissez-
moi tranquille». 

« qu'est-ce que tu dois souffrir...moi je 
ne pourrais pas... »

!? [silence]


